
Le voyageur qui cherchait la Lumière

Il était un voyageur qui avait beaucoup peiné sur la route. Il s’était forcé à grimper les 
hautes montagnes pour voir la lumière du ciel. Devenu fatigué de ses efforts, il s'asseyait dans le 
noir, las et découragé. Avec une grande envie de mourir, il s'endormit. Combien de temps dormait-
il ? Qui peut le dire ? Il ne le sait pas lui-même. Mais quand il se réveilla, il se trouva portier d'un 
grand phare. Ce phare était rempli de lumière. Le portier se rendit compte que c'était la lumière 
qu'il avait cherchée sur les hautes montagnes, mais qu'il n'avait jamais trouvée. Il était ébloui et 
s'asseyait dans la ténèbre lumineuse pour recevoir et contempler avec les yeux de son être la 
beauté qui l'enveloppait. Il se savait aimé bien qu'il était blessé et sale d'avoir traîné dans la boue. 
Les rayons de la lumière le caressent et le transforment tout doucement sans qu'il se rende 
compte en petite lumière. Pendant ce temps, le phare éclairait le pays et beaucoup de voyageurs, 
souvent blessés, trouvaient la porte du phare et frappaient pour y trouver refuge. Le portier 
ouvrait, les accueillait, soignait leurs blessures et leur apprenait à se reposer près de la lumière et 
de se laisser transformer. Devenu eux-mêmes petites lumières, ils partaient pour éclairer la nuit. Le 
portier accueillait d'autres naufragés et en mettant les pauvres dans la chaleur de la lumière il 
s'approchait lui-même sans le savoir de plus en plus de la chaleur et devint braise.…

De temps en temps, les petites lumières reviennent dans le phare pour se réchauffer et se 
laisser caresser avant de reprendre la route...

Irmgard novembre 1987

Un jour, des toutes petites flammes sortaient de la braise qu’était devenu le portier. Les 
petites flammes se lançaient de plus en plus haut et devenaient un grand feu pour lequel il n’y 
avait plus assez de place dans le phare. Arrivait le jour, où un visiteur prenait le feu pour le 
conduire vers celui qui l’avait allumé. Là, il peut se joindre à la Lumière qui éclaire les chemins des 
hommes….

Irmgard, mars 2008


